
La galette des rois dans le Var. 

Comment bien commencer cette année de 2025, si ce n’est, entre autres, 
qu’avec le plaisir de se retrouver derrière couronnes et galettes et de tirer 
Reines et Rois du jour. 

Christian avait organisé le vendredi 10 Janvier, la première journée récréative 
de l’année au Thoronet. Au programme de la journée, une marche d’environ 
12 kilomètres sur le chemin des Moines, le repas tiré du sac pour les 
environs des 13 heures, les couronnes et galettes des Rois avec les Sœurs 
de Bethléem au Monastère Notre Dame du Torrent de Vie, la visite de l‘Eglise 
et de la crypte, puis enfin un passage à la boutique. 

Nous étions environ 40 adhérents réunis sur le parking près de l’OƯice du 
Tourisme au village du Thoronet à 10 heures et Christian s’aƯérait déjà à 
monter la joëlette. Surprise ! elle n’était, au départ, pas prévue dans le 
programme de la journée. Mais sur la bonne idée de Yolande, elle devrait 
permettre aujourd’hui, à chaque volontaire, de se familiariser au rôle 
d’accompagnateur de la joëlette, d’appréhender les quelques diƯicultés 
liées à la mise en route, au maintien du bon rythme et de l’équilibre selon la 
topographie du terrain, ainsi que rester à l’écoute du ‘’transporté’’. Mais cela 
n’est pas tout, les volontaires auront aussi la possibilité de vivre ce qu’une 
personne à mobilité réduite ressent lorsqu’elle est transportée dans la 
joëlette, en s’installant sur le siège et en se laissant mener. 

Plusieurs d’entre nous ont eu le loisir de tester les diƯérents rôles autour de 
la joëlette : Jacqueline, Ingrid, Ghyslène, Florence, Odile, Liliane, Martine, 
Nordine, Domi, Ghislaine,Henri, Thierry, Jean-Claude, Christian, Antoine, 
Jean, Philippe, Giuseppe, Jean-Luc, moi-même, et selon le témoignage de 
chacun ; s’activer devant ou derrière ainsi que sur les côtés de la joëlette est 
un rôle physique à ne pas prendre à la légère. Le rôle de ‘’transporté’’ est 
pour chacun une première, là aussi les témoignages sont unanimes : c’est 
déstabilisant, on ne peut que faire confiance aux ‘’transporteurs’’ sans 
pouvoir intervenir quelle que soit la diƯiculté. 

 



           
Philippe est prêt, tandis que Christian vérifie si Ingrid est bien sécurisée 

           
Ghislaine est en confiance, ou presque, encadrée par Jacqueline, Philippe, 

Thierry et Christian. 



 

 

Un petit moment de repos bienvenu et bien apprécié par Odile, mais elle 
l’avoue : ça va, mais c’est déstabilisant ! 



 

Martine, elle, est aux anges, bien stabilisée par Liliane, Giuseppe, Nordine et 
Christian.  



 



 

Domi et Henri ne seront pas passer outre ! Martine, Giuseppe, Jean-Luc, 
Thierry, Jean-Claude et Christian ont veillé à l’encadrement ! 



 



 

Pas de doute, notre ’’Mimosas Liliane’’ apprécie de se faire conduire. 
Florence et Antoine ont œuvré à sa mise en confiance. 



 



 

Christian est bien concentré, attentif au moindre balancement, au moindre 
à-coup… l’art de ressentir et de transmettre toutes les sensations que peut 
éprouver la personne à mobilité réduite installée, et il se dit :’’ que cela doit 
être dur pour eux ! ‘’ et notre rôle est bien celui de les mettre en totale 
confiance !!! 



Une expérience qui valait le coup d’être tentée, et qu’il sera bon de 
renouveler sur un terrain moins vallonné pour qu’encore plus de personnes 
puissent tester chaque rôle autour de la joëlette. 

 

Chacun a aussi pu profiter de cette marche sur le chemin des Moines en 
suivant le balisage bleu.  Le charme de ce chemin réside dans la diversité de 
la topologie du terrain qui se veut vallonné et donc nullement monotone. Il 
est vrai toutefois que l’on a porté une attention particulière avant de poser 
chacun de nos pas et ce afin de ne pas laisser les cailloux rouler sous nos 
chaussures. Ce qui toutefois, ne dévalorise pas la beauté du site et le côté 
très agréable de ce chemin. 

 



 

 



 

 



 



 

 



 

 



 



 

 



 

 



Sonne bientôt la fin de nos douze kilomètres de marche. Notre point 
d’arrivée est au parking de l’Abbaye. L’heure est au démontage de la joëlette 
qui, comme nous le dit Christian, est pour le moment dans le Var, jusqu’à ce 
qu’un autre département le demande. Donc les idées de marche avec la 
Joëlettes sont les bienvenues.  Nous en aurons assurément besoin au mois 
de Septembre 2025 pour la deuxième édition de la Fête Pèlerine dont la 
marche se déroulera entre Fréjus et Puget sur Argens. D’ici-là, toute 
proposition est bonne à prendre. 

Il est 12h45, et nous nous dirigeons vers le point pique-nique sorti du sac. 

 

Nous avons la 
chance 
aujourd’hui 
d’avoir avec 
nous,  deux 
présidents 
d’honneur  
membres 
fondateurs de 
l’association ; 
Alain le Stir et 
Henri Orivelle , 
une pensée 
pour le 
troisième 
membre 
fondateur et 
président 
d’honneur ; 
Jean-François 
De Lumley. 

 



 

 

 

 

Chacun trouve son petit coin de partage, à l’extérieur à l’abri du petit vent, 
ou à l’intérieur dans le calme et la douceur de la salle prêtée par les 
accueillantes Sœurs moniales de Bethléem. Elles qui vivent, prient et 
travaillent dans le silence trouvent toujours un petit instant à nous 
consacrer et ce sera encore le cas aujourd’hui. 



 

 



 

 



 

 

 



 

 

 



 

 

 



 

 

Le repas dégusté, le moment est venu de nous rassembler pour les 
couronnes et galettes des Reines et des Rois oƯertes par l’association.     
L’arrivée d’Alain Braneyre permet à Christian de faire une parenthèse sur la 
nouvelle bannière, dont Alain s’est proposé d’étudier une hampe et d’en 
faire un prototype. Cette bannière, dont l’idée de création est venue d’Alain 
Lefaucheux, sera oƯiciellement présentée lors de l’Assemblée Générale 
préparée par les Alpes Maritimes et qui se déroulera à Grasse le dernier 
Samedi du mois de mars. Soyons présents ! 



 

 



 

Chacun ayant déguster bonne galette ou bonne couronne, il faut dire 
qu’elles étaient délicieuses, chacun ayant trinquer à la nouvelle année, avec 
vœux de bonne santé et de belles marches sur son chemin à venir, Sœur 
Aude-Claire nous invite à venir visiter l’Eglise  ‘’ Notre-Dame-de-la-Lumière-
au-delà-de-Tout’’ qui est l’Eglise du Monastère, ainsi que la crypte. 

 



 

Cette église montée entre 1980 et 2000 et consacrée en 2007, a été 
construite selon des techniques anciennes en briques rouges fabriquées 
manuellement avec la terre crue des environs, puis enduite à la chaux. 
Pendant la construction, décidée à la fin des années 1970, les sœurs 
vivaient dans les ‘’algecos’’tout en respectant leurs vœux de silence et de 
vie solitaire. 

 



Dès l’entrée dans l’église, sous un silence respectueux des vœux de nos 
hôtesses, une chaleur intérieure nous tient, douce chaleur qui finit par nous 
envelopper et qui nous laisse vivre ce moment présent et personnel à 
chacun. Du haut de la partie réservée aux fidèles, invités à participer aux 
cérémonies religieuses dans le plus grand silence, nous avons pu admirer 
celle réservée aux sœurs de Bethléem, leur lieu de prière et le sanctuaire de 
l’autel. 

 

 



 

 

Silence parfait lors de notre passage dans la crypte, un moment de 
méditation personnel nous tend les bras. Un moment pour penser à nos 
anciens, nos proches disparus et nos amis dans la souƯrance, bien qu’ils 
soient dans nos cœurs tous les jours. Chacun prend ce moment comme il 
l’entend, et respecte la prière, le recueillement, le silence de son voisin. 

Christian nous propose, après l’accord de Sœur Aude-Claire, d’entonner le 
Chant du Pèlerin. Ultreïa. 

 



 

Avant de terminer cette belle journée, nous faisons un petit passage à la 
boutique où chacun peut découvrir les articles mis en vente par les Sœurs 
de Bethléem ; icônes peintes, chapelets, médailles, statues, sandales, 
cartes, faïences décorées, livres, maroquinerie, bougies, encens, sirops, 
tisanes, produits naturels… Il est certain que chaque intéressé aura trouver 
de quoi se souvenir de ce jour. 

Il est temps de clore cette journée récréative. Nous étions une quarantaine, 
et avons tous eu le plaisir de revoir des adhérents que nous rencontrons 
parfois trois ou quatre fois dans l’année, mais aussi celui d’échanger tous 
ensemble et de partager quelques mots, un regard, une galette, une prière 
ou un chant. 

Merci aux Sœurs de Bethléem pour leur accueil, pour le temps qu’elles nous 
accordé malgré leurs longues journées. Merci à Christian pour ce temps 
d’organisation qui a enchanté chacun de nous. Merci à nous tous, notre 
présence fait aussi partie de la réussite de cette journée.  

 

Bernard 

   



 

 

 

 

 


